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ment, près du monument dévaté et de la Fon-
taine miraculeuse, de pieuses mains plantèrent
trois croix, en signe de regret et d'espérance.
Cette espérance ne fut point trompée: le 8 sep-
tembre 1808, tout le clergé des paroisses envi-
ronnantes vint procession nellement inaugurer
une nouvelle chapelle bâtie sur les ruines de
l'ancienne église et y replacer la statue de la
Mère de Dieu en présence d'un concours im-
mense de fidèles. Depuis cette époque, de
pieux pèlerins continuent de s'y rendre, soit
aux fêtes de la sainte Vie-rge, soit aux autres
jours de l'année ; et le nombre des ex-voto qui
couvrent soit l'ancienne statue, soit les mu-
railles de la chapelle, atteste le grand nombre
des faveurs obtenus (1).

Nous avions déjà vu précédemment et par
anticipation la Vierge, souvenir de Jérémie, à
l'antique sanctuaire du Puy. Cette figure du
Prophète, Marie notre Avocate, nous a entraîné
aux portes de la Capitale de notre Mère Patrie
et nous n'avons pu résister au désir de rappeler
combien Marie a toujours aimé les Francs.
Avant de fermer le livre de toutes les figures
prophétiques qui nous annoncent Marie pour
passer à la réalité de son existence, nous don-
nerons encore une dernière fois, et également
par anticipation, la description d'un de ses
beaux Sanctuaires à l'extrémité nord de la

(1) Notre-Dame de France ; Tome I.


